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Àquelques jours de l'ouverture de la 18e
Foire internationale de Lomé, la ministre
Rose Kayi MIVEDOR s'est rendu sur le

site du Centre Togolais des Expositions et
Foires (CETEF TOGO 2000) où doit se tenir
l’événement le  vendredi 17 novembre 2023. 
Accompagnée  du Directeur Général du
CETEF, Alexandre de SOUZA, la ministre  pu
constater  l'avancée des travaux relatifs aux
préparatifs de cette 18ème foire internationale

de Lomé .   après s’être rassurée  de tout ce qui
est fait pour acceuillir les exposants et les visi-
teurs, Kayi Mivédor  a marqué un satisfécit
total. 
« Nous sommes prêts. Nous n'attendons plus
que les visiteurs et les clients. Nous sommes
heureux d'annoncer qu'il y aura plus de 1000
exposants et des visiteurs qui viennent de la
sous-région. Nous avons pratiquement tous les
pavillons qui seront ouverts. C'est la fin de l'an-
née et c'est une occasion de faire des affaires. Il
y a une vingtaine de pays qui est là. Sur le site
nous avons un village artisanal qui nous per-
met de donner l'opportunité aux gens qui sont
restés sur leur soif avec le MIATO. Nous l'avons

fait pour vous, pour créer l'esprit de fête. Nous
espérons que les togolais seront au rendez-vous
», a-t-elle déclaré. 
Cette année pour améliorer l'expérience client,
plusieurs  nouveautés ont été dévoilées par ma-
dame la ministre. Il s'agit de la digitalisation
qui rentre en jeu avec l'achat des tickets en
ligne, des guides qui accompagneront la clien-
tèle sur le parcours de la foire, des aires de
repos pour les personnes épuisées etc..
La 18ème foire internationale de Lomé, c’est du
22 novembre au 03 décembre 2023. 

Le General Damehame YARK, ministre
d´Etat, ministre de l´eau et de l´hydrau-
lique villageoise a effectué une visite de ter-

rain le  vendredi 17 novembre 2023 à Agou
Gadzépé. Ce déplacement  vise à faire le constat
des travaux réalisés dans le cadre de la mise en

oeuvre   du projet d’approvisionnement en  d’eau
potbale. 
De son constat, le ministre s’est dit satisfait de
l’engagement et le professionnalisme avec les-
quels l’entreprise  RIMON GROUP  a effectué les
travaux.  

En effet, le gouvernement dans sa
feuille de route 2020-2025 a placé
le secteur de l’eau parmi les sec-
teurs prioritaires. Et le chef de
l’Etat s’est personnellement en-
gagé à faire en sorte que les pro-
jets concus puissent être réalisés
dans les normes afin de répondre
aux besoins des  populations. D’où
la multitude d’actions engagées et
mises en oeuvre. 
Ainsi, le ministre d’Etat Yark lors
de ce déplacement  a rappelé cette
nécessité qui demande que les po-
pulations où quelles soient puis-
sent avoir accès à l’eau potable. 
“C’est un   engagement  continu

du gouvernement et pour lequel
aucun sacrifice n’est trop grand”, a fait remar-
quer le ministre, qui a en outre  saisi  l’occasion
pour saluer la parfaite  collaboration exemplaire
entre l’Etat et l’entreprise,  qui s’est inscrite dans

le respect des normes dans la réalisation des ins-
frastructures. 
A l´endroit des jeunes qui travaillent  aux côtés
de Rimon GROUP, le minsitre les a exhortés à
tirer le maximun de profit en matière de tech-
nique, car ils sont “l’avenir du pays”. 

“ profitez de cette expérience et continuez à vous
perfectionner”, a ajouté le ministre Yark.
En vue de renforcer l’expertise nationale, le Ge-
neral Yark a souligné auprès de RIMON GROUP
l'importance et la nécéssité  de former un nombre
important  de techniciens togolais. Cela permet-

tra, selon lui,  de pérenniser les compé-
tences nécessaires au bon fonctionnement
et à la maintenance des infrastructures
vitales que l’Etat construit.
Il   a  réaffirmé l'engagement du Chef de
l’Etat et du gouvernement envers le déve-
loppement durable et la satisfaction des
besoins fondamentaux des togolais. 
“Nous restons déterminés à poursuivre de
telles initiatives pour garantir un accès à
l'eau potable à travers tout le pays” a
conclu le ministre. 
Le projet d’approvionnement en eau po-
table qui est cours également dans la pré-
fecture de Blitta, est une initiative du
gouvernement et s’appuie sur le partena-
riat public-privé. 

Dans le cadre de la réalisation du projet, c’est en-
viron 50 000 ménages qui pourront en être béné-
ficiaires. 30 000 pour Agou Gadzépé et 20 000
pour Blitta.

18e FIL

la ministre rose
kaYi mive dor
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préparatifs 

Projet d’approvisionnement en eau potable à Agou Gadzépé

Yark satisfait des travaux réalisés 
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Les deux dirigeants ont
abordé des questions de
coopération bilatérale et

ont salué la solidité des rela-
tions entre Lomé et Berlin.
Les échanges ont également
porté sur la situation sécuri-
taire en Afrique de l’ouest et
au Sahel. Sur ce sujet, le Chan-
celier allemand a félicité le
chef de l’État togolais pour les
efforts déployés ces derniers
mois pour la consolidation de
la paix et la stabilité dans la
région.
Le Chancelier Scholz a réaf-
firmé l’engagement de la Répu-
blique Fédérale d’Allemagne à
soutenir la politique de paix,
de stabilité et de développe-
ment durable au Togo.
Unis par des liens historiques,
la République Fédérale d’Alle-
magne et le Togo entretien-
nent d’excellentes relations
axées sur le développement
économique durable, la forma-
tion professionnelle, la trans-
formation agro-industrielle, la
décentralisation et la bonne
gouvernance financière ainsi
que le renforcement du sys-
tème sanitaire.
La République Fédérale d’Alle-
magne, un des plus grands
bailleurs de fonds bilatéral
actif au Togo, a conclu avec le
gouvernement un partenariat

pour les réformes en vue d’ap-
puyer la transformation struc-
turelle du pays à travers des
réformes et projets ciblés dans
le cadre de la Feuille de route
gouvernementale Togo 2025.
S’agissant du sommet, il se
tient dans un contexte de re-
prise soutenue de l’économie
africaine après une série de
crises mondiales diverses et
multiformes. Il a réuni  les
chefs d’Etat et de gouverne-
ment des pays africains réfor-
mateurs, les opérateurs
économiques et investisseurs
allemands ainsi que les repré-
sentants du Groupe de la
Banque mondiale (BM) et du
Fonds monétaire international
(FMI). 
Au cours de ces différentes
rencontres, Faure Gnassingbé
a eu à partager avec ses pairs,
les  partenaires et les investis-
seurs, les réformes écono-
miques menées avec succès au
Togo ces dernières années, les
opportunités d’affaires dans le
secteur énergétique et les
fruits du dynamisme de la coo-
pération avec la République fé-
dérale d’Allemagne.
Lomé et Berlin entretiennent

d’excellents liens de partena-
riat autour de quatre princi-
paux axes à savoir le
développement économique

durable et la formation profes-
sionnelle, la transformation
agro-industrielle, la décentra-
lisation et la bonne gouver-
nance financière ainsi que le
renforcement du système sani-
taire.
Invité d’honneur du panel
consacré à l’approvisionne-
ment en énergie et aux oppor-
tunités de commerce et
d’investissement dans les mar-
chés émergents africains, le
Président Faure Gnassingbé a
posé un diagnostic sans com-
plaisance de la disponibilité
des énergies sur le continent,
notamment dans sa partie sub-
saharienne. Il a relevé les
contraintes pour un accès équi-
table aux énergies durables, en
insistant sur l’augmentation
de la demande, la pression dé-
mographique et l’insuffisance
d’infrastructures de produc-
tion.

« Sur le continent, l’accès à
l’énergie durable est l’un des
problèmes auxquels nous
sommes confrontés. Et cela est
dû d’abord à la demande, mais
aussi à la pression démogra-
phique. Nous avons besoin de
cette énergie, nous avons aussi
besoin d’infrastructures en
matière de production, de
transport et de distribution qui

restent encore insuffisantes »,
a-t-il expliqué.
Le Président de la République
est revenu sur la situation
énergétique au Togo. Outre le
manque de finance-
ments disponibles qui
est commun à presque
tous les pays africains,
il a évoqué des
contraintes relatives
surtout à l’inégale ré-
partition des res-
sources disponibles
entre les zones ur-
baines et rurales.
« Dans les pays afri-
cains, nous avons un
taux d’accès relative-
ment élevé dans les
zones urbaines par rap-
port aux zones rurales
où le taux est très bas.
Au Togo, nous sommes
à 66% d’accès à l’électricité en
ville contre 27% dans les zones
rurales. Dans ces zones, c’est la
biomasse qui est utilisée pour
les besoins de la vie quoti-
dienne, or c’est une source de
pollution du point de vue envi-
ronnemental », a souligné le
chef de l’État.
Pour remédier à ces situations,
le Président Faure Gnassingbé
a invité les pays africains no-
tamment les États membres
du G20-Compact with Africa à

renforcer les capacités d’inves-
tissement du secteur public et
à créer des opportunités pou-
vant servir de levier aux inves-
tissements privés.

Des paroles aux actes
Le chef de l’État a également
lancé un appel aux partenaires
allemands et multilatéraux à
impliquer davantage le secteur
privé dans le financement des
projets énergétiques, à orien-
ter beaucoup plus les investis-
sements vers l’adaptation au
changement climatique et à
concrétiser les engagements
pris pour une bonne transition
énergétique, à l’exemple du
G20 Compact with Africa.
« Nous devons nous préparer à
nous adapter au changement
climatique. Les Nations
comme l’Allemagne et les
avancées faites dans le cadre
de l’initiative G20 Compact
with Africa doivent guider la
communauté internationale à
passer des paroles aux actes.
Nous devons passer à la vi-
tesse supérieure » a-t-il pour-
suivi.
Le Président Faure Essozimna
Gnassingbé a félicité le Chan-
celier allemand pour l’organi-
sation du 4ème Sommet G20
Compact with Africa (G20-
CwA) qui offre l’occasion de re-
penser le partenariat entre le
G20 et les pays africains, no-

tamment dans le secteur des
énergies renouvelables.

Pour rappel à son arrivée en
terre Allemande, le chef de
l’Etat a été accueilli par une
foule composée des togolais de
la diaspora. Ces derniers ont
voulu lui témoigner leur atta-
chement et leur adhésion à sa
politique réformatrice qui a
cours dans son pays et dont il
est l’initiateur. 

LM

Berlin/ Faure reçu par Scholz

le chef de l’etat togolais insiste sur le
besoin de l’énergie et des infrastructures…
pour les états africains 
Les travaux du 4ème sommet du G20 compact with Africa(G20-CwA) se sont déroulés à Berlin en Allemagne, le
lundi 20 novembre 2023. Plusieurs chefs d’Etats dont Faure Gnassingbé y ont participé à cette rencontre dont les
sujets tels que la coopération économique, la promotion des investissements privés et l’intensification de la coo-
pération notamment dans le secteur énergétique ont été abordés. En marge des travaux dudit sommet, Faure
Gnassingbé a été reçu par Olaf Scholz, le Chancelier de la République Fédérale d’Allemagne. 

L’Allemagne est un partenaire clé du gouverne-
ment, de la société civile et de l’entreprenariat to-
golais. Elle appuie l’ambitieux processus de

réformes du pays, défini dans la Feuille de route gou-
vernementale « Togo 2025 », visant la modernisation
des structures étatiques et économiques et la consolida-
tion de la paix nationale. L’objectif commun à en croire
la partie Allemande,  est ainsi de promouvoir une crois-
sance économique inclusive et durable et de fortifier les
institutions démocratiques. Cela afin d’inciter une par-
ticipation citoyenne active et d’améliorer tangiblement
les conditions de vie de la population, en se focalisant
sur l’égalité des genres et les personnes vulnérables.
Depuis la relance de la coopération bilatérale germano-
togolaise en 2012, l’Allemagne a  soutenu le développe-
ment du pays par l’octroi de subventions financières

d’un montant global s’élevant à plus de 425 millions
d’euros. Avec des fonds mis à disposition par le Minis-
tère fédéral allemand de la Coopération économique et
du Développement (BMZ), l’Allemagne est  actuelle-
ment le plus grand bailleur de fonds bilatéral actif sur
la totalité du territoire. En 2021, le pays a  conclu avec
le Togo un Partenariat pour les réformes pour appuyer
la transformation structurelle du pays à travers des ré-
formes et projets ciblés.
Les priorités stratégiques et thématiques de la coopéra-
tion germano-togolaise sont arrêtées d’un commun ac-
cord lors des négociations intergouvernementales qui
ont lieu tous les ans ou deux ans. Le Ministère alle-
mand de la Coopération mandate ensuite ses princi-
pales institutions de mise en œuvre pour la réalisation
des projets convenus. La GIZ (Deutsche Gesellschaft für

Internationale Zusammenarbeit) constitue la branche
technique de la coopération allemande tandis que la
KfW (Kreditanstalt für Wiederaufbau) la branche fi-
nancière. Toutes deux disposent d’un vaste éventail
d’instruments d’appui, pour un accompagnement conçu
sur mesure.
Un engagement sur l’étendue du territoire
La Coopération allemande au développement s’aligne
sur les Agendas 2030 des Nations Unies et 2063 de
l’Union Africaine. L’Allemagne est l’un des principaux
acteurs de l’Équipe Europe au Togo et contribue à la
programmation conjointe de l’Union européenne 2021-
2027. Plusieurs de nos projets sont mis en œuvre par le
biais de co- financements avec nos partenaires euro-
péens, notamment l’Union européenne et la France.

togo-allemagne : coopération bilatérale
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Madame le Premier ministre de
l’État Indépendant de SAMOA,
Monsieur le Président du
Conseil des Ministres de
l’OEACP,
Monsieur le Président du
Conseil des Ministres de
l’Union Européenne,
Madame la Commissaire euro-
péenne aux Partenariats Inter-
nationaux,
Monsieur le Secrétaire général
de l’OEACP,
Mesdames et messieurs les mi-
nistres,
Messieurs les Co-présidents de
l’Assemblée parlementaire pa-
ritaire de l’OEACP-UE,

Mesdames et messieurs,
Nous étions ici à Apia à Samoa
en février 2019 dans le cadre
des consultations politiques
OEACP-UE sur les protocoles
régionaux du nouvel accord en
préparation. Quatre ans et
demi après, nous voici encore à
Samoa et accueillis avec le
même sens de l’hospitalité. Je
voudrais remercier les Autori-
tés du pays pour leur accueil
chaleureux et les dispositions
prises pour faciliter notre sé-
jour aux Îles Samoa, îles d’hos-
pitalité. 

Mesdames et messieurs
Chers collègues,
Le mandat de négociation de
notre Organisation en vue de
l’Accord post-Cotonou a été so-
lennellement remis au Togo en
fin mai 2018 à Lomé en tant
que pays choisi pour présider
notre groupe central de négo-
ciation. Nous avions lancé les
négociations avec la partie eu-
ropéenne le 28 septembre 2018
en marge de l’Assemblée géné-
rale des Nations Unies à New

York et elles ont pris fin avec le
paraphe du désormais nouvel
Accord le 15 avril 2021.
Les étapes institutionnelles de
validation interne de chacune
des Parties au partenariat
avaient ensuite pris le relai et
nous voici aujourd’hui réunis à
Samoa pour la signature du
nouvel Accord. Le processus a
été laborieux et par moment
difficile, mais l’essentiel et ce
qui compte au final, c’est l’ac-
cord conclu. L’issue heureuse
des processus de ce genre a sou-
vent l’avantage d’adoucir les
peines et les mauvais souvenirs
puisque ce que l’on retient en
dernière instance c’est le résul-
tat. La fin justifie donc les sa-
crifices.

Cependant, je m’en voudrais de
passer sous silence et de ne pas
exprimer ma profonde grati-
tude aux dirigeants des autres
pays membres de notre Groupe
central de négociation dont le
soutien a été toujours au ren-
dez-vous lors des négociations.
Que le Secrétaire général de
l’OEACP, qui nous a fourni un
appui constant lors du proces-
sus, trouve ici mes remercie-
ments de même que la
Commissaire européenne aux
partenariats internationaux
madame Jutta Urpilainen, avec
qui nous avions fait le chemin
des négociations ensemble.

Mesdames et messieurs,
Nous nous apprêtons à signer
l’Accord Post-Cotonou, désor-
mais « Accord de Samoa », dans
un contexte international où le
multilatéralisme est fortement
perturbé. La signature du nou-
vel Accord nous permet de réaf-
firmer notre attachement au

multi latéra-
lisme et aux
vertus de la
coopération.
Le monde a
davantage be-
soin du multi-
latéralisme et
de la coopéra-
tion puisque
nous avons des
défis à la fois
complexes et
t r a n s n a t i o -
naux à relever
ensemble. Ce
qui justifie le
multi latéra-
lisme et nous
l’impose dans le monde actuel
comme un horizon indépassa-
ble, c’est la nature complexe et
globale des défis à affronter et
les domaines stratégiques de
coopération inscrits dans le
cadre socle commun du nouvel
Accord en sont une illustration.
Mais le multilatéralisme ne
peut tenir ses promesses non
encore tenues que s’il est réin-
venté dans la perspective d’une
volonté de réforme assumée. Le
partenariat OEACP-UE, en
tant que cadre de coopération
liant l’Afrique, les Caraïbes, le
Pacifique et l’Europe, ne peut
rester en marge du vent de ré-
forme.
C’est pourquoi tout au long des
négociations, notre organisa-
tion a tout fait pour que le pas-
sage de l’Accord de Cotonou à
l’Accord de Samoa ne soit pas
une simple formalité, un simple
« jeu de langage », pour repren-
dre un concept de Ludwig Witt-
genstein, mais l’occasion d’un
véritable changement du parte-
nariat. Plus qu’une simple occa-
sion de renouvellement d’un

accord devenu caduque, le nou-
vel accord doit offrir l’occasion
d’une refonte des relations Eu-
rope-OEACP.
La plupart des acteurs qui ont
institué notre partenariat ne
sont plus de ce monde, et il y a
eu à plusieurs reprises un re-
nouvellement de générations.
Ce changement au niveau des
acteurs est un atout pour notre
partenariat et nous, généra-
tions actuelles, devrons porter
le partenariat OEACP-UE à un
niveau qualitatif jamais at-
teint.

Mesdames et messieurs,
Chers collègues,
La bonne application de l’Ac-
cord de Samoa déterminera
l’avenir de l’OEACP et du par-
tenariat OEACP-UE. Et il
s’agit d’un nouvel accord à met-
tre en œuvre dans un nouvel
environnement et dans un nou-
vel état d’esprit. C’est à cette
seule condition que notre parte-
nariat peut survivre à l’Accord
de Samoa. L’accord de Samoa
doit être un nouveau départ et
non la transition vers la fin du

partenariat OEACP-UE.  
Le résultat de la mise en œuvre
du nouvel Accord d’ici quelques
années devra nous convaincre
que nous avions eu raison de
continuer le partenariat dans le
cadre OEACP-UE que certains
considèrent comme inapproprié
dans le monde actuel en raison
du contexte historique d’émer-
gence du partenariat.
En Afrique, la demande de
changement de paradigme
dans les relations Europe-
Afrique est aujourd’hui très
forte et l’application du nouvel
accord devra tenir compte de
cette exigence. L’Afrique est en
profonde mutation dans un
monde lui-même en mutation,
et l’Europe doit tenir compte de
cette nouvelle donne dans son
nouveau rapport avec l’Afrique.
Enfin, le partenariat OEACP-
UE que nous voulons doit être
véritablement celui de nos peu-
ples. Il doit être en phase dans
son opérationnalité avec des at-
tentes d’indépendance, de res-
pect, de dignité, de justice et
d’équité des peuples d’Afrique,
des Caraïbes et du Pacifique. Si
le partenariat n’intègre pas ces
attentes légitimes de nos peu-
ples, il ne pourra pas tenir ses
promesses.

Nous avons besoin d’un profond
sens d’écoute et de responsabi-
lité dans l’application du nou-
vel Accord. Notre partenariat
mourra ou survivra de cet Ac-
cord et tout dépend de notre ca-
pacité à l’appliquer avec
pragmatisme dans un nouveau
schéma de comportement et un
nouvel état d’esprit.

Je vous remercie pour votre ai-
mable attention.

Négociation oeAcP-uepost-cotonou

l’intégralité du discours du ministre robert
dusseY à l’occasion de l’accord de samoa 

DIScouRS Du PRoF. RoBeRt DuSSeY, cheF NéGocIAteuR oeAcP 

L'objectif de cette rencontre
est de promouvoir au sein
des populations, l'impor-

tance et la portée des répara-
tions communautaires et
collectives en termes d'apaise-
ment, en vue de leur adhésion
au Programme de réparation et
surtout au processus de réconci-
liation.
Il s'agit de façon spécifique d'in-
former les professionnels des
médias sur l'esprit de la Recom-
mandation 54 portant sur les ré-
parations communautaires et
collectives ; renseigner les parti-
cipants sur la méthodologie de
mise en œuvre des réparations
communautaires et collectives

par le HCRRUN ; faire part aux
médias des actions déjà réali-
sées par le HCRRUN sur le volet
des réparations communau-
taires et collectives ; discuter des
stratégies par lesquelles les mé-
dias peuvent accompagner le
HCRRUN dans la mise en
œuvre des réparations commu-
nautaires et collectives en vue
de l'adhésion des populations au
Programme de réparation.

Les communications ont porté
entre autres sur les généralités
sur les fonctions et attributions
des professionnels des médias ,
rappel de la mission du
HCRRUN et approche méthodo-

logique de mise en œuvre des ré-
parations communautaires et
collectives par le HCRRUN , la
place et l'importance des répara-
tions communautaires et collec-
tives dans le processus de
Justice Transitionnelle au Togo
et les attentes du HCRRUN vis-
à-vis des médias dans la mise en
œuvre de ces réparations.
Selon le secrétaire général de la
préfecture d’Agoè-Nyivé, Esso-
hana Kazandou, cette formation
va permettre de mettre à la dis-
position des populations des in-

formations fiables sur le proces-
sus de réconciliation voulu par
l’ensemble de la classe politique
togolaise. 
"Cette formation est une dé-
marche qui offre aux journa-
listes des capacités de combattre
les sources de désinformation et
d’intoxication.Les réparations
communautaires et collectifs
permettront de combler certains
manquements notamment les
forages d’eau, électrification,
construction des infrastructures
scolaires et sanitaires dans les

milieux ruraux",
a t-il expliqué.
De son côté, la
présidente du
HCRRUN, Awa
Nana-Daboya, a
fait savoir que les
médias jouent un
rôle important
dans le processus
de réparations
communautaires
et collectives.
"Dès le début de

la mise en œuvre
de notre mission,

il y a cinq ans de cela, nous vous
avons sollicité les médias dans le
cadre d'un partenariat, ce qui a
fait que le HCRRUN est connu
partout dans le pays.Les médias
sont ceux qui véhiculent les in-
formations dans le Togo pro-
fond", a indiqué Awa
Nana-Daboya.
La présidente a par ailleurs in-
vité tous les participants à prê-
ter une attention particulière
aux différents modules du pro-
gramme de la formation.

Rachel

Réparations communautaires et collectives

le  hcrrun renforce
les capacités des médias
Le Haut Commissariat à la Réconciliation et au Renforce-
ment de l'Unité Nationale (HCRRUN) organise depuis le
mardi 14 novembre 2023 à Lomé, à l'endroit des profession-
nels de médias, une session de formation et d'information sur
les Réparations communautaires et collectives.
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pharmacies de garde période du 20 au 27 nov. 2023
*Pharmacie BETANIA* 
Rue Sito, Totsi-Glenkomé non
loin de la salle des Témoins
de Jéhovah
+22896801011 / 70438940

*Pharmacie BETHEL* 
Route d’Adidogomé
+22822252370 / 91862987

*Pharmacie CRISTAL* 
Boulevard Houphouet Boigny
+22822209091 / 97071232

*Pharmacie DE L'
ESPÉRANCE* 
Avenue F.J. STRAUSS, Face
Ecole Française Nyékonakpoé
(Rue Adjololo)
+22822210128

*Pharmacie DE L'OCAM* 
Rue de l’ENTENTE
+22822216205 / 92859955

*Pharmacie DE L'UNION* 
Boulevard Malfakassa, face
crèmerie BAMUDAS – BÈ
KPOTA
+22822277164 / 96329727

*Pharmacie DEO-GRATIAS* 
Derrière le siège d’ECOBANK
Kotokou-Kondji
+22896285713 / 96800893

*Pharmacie DES ECOLES* 
Face Lycée Technique
Adidogomé et près du CEG,
Route de Kpalimé
+22822517575 / 96800914

*Pharmacie DES ROSES* 
Quartier Vakpossito, en face
de l’entreprise de l’Union
+22822373812 / 70423772

*Pharmacie DU PEUPLE* 
Marché NUKAFU
+22822268422

*Pharmacie EL-NISSI* 
Route Lomé-Kpalimé,
carrefour Apédokoé-Gbomamé
à 200m de la station Total
d’Apédokoè
+22899733932 / 70179708

*Pharmacie EL NOUR* 
Agoè-Alinka, non loin du CMS
TOGBLÉKOPÉ. 
+22897799374

Pharmacie EL SHADAI
Face Ecole Théologie ESTAO
+22822514425 / 96800910

Pharmacie EL-SHAMMAH
Sise à amadahomé à côté de
la maison des jeunes
+22822469350 / 70432585

Pharmacie ENOULI
Station d’Agbalepedogan
+22822259068

Pharmacie EXCELLENCE
Agoè Démakpoè Voie
CEDEAO
+22822517787 / 93279534

Pharmacie GBEZE
Boulevard Jean Paul II
+22822263261

Pharmacie HOSANNA
Carrefour Sagbado-
Adidogomé. Axe Sémékonawo
+22897776959 / 92535000

Pharmacie KOYOBO
Davié route nationale n°1,
avant le péage de Tsévié, en
face du station Sanol. 
+22893704812 / 93703478

Pharmacie LA BARAKA
Agoè LOGOPE; non loin de
l’ECOLE LA BRUYERE A
PROXIMITE DU CAMP GP
+22890174928 / 70414413

Pharmacie LA FLAMME
D'AMOUR 
Sise à Agodékè, route d'Aného  
+22870457014

Pharmacie LA GRACE
Près de l’Auberge Sahara
avant la Station SUN AGIP
Agoè
+22822259165 / 90561681

Pharmacie LA NOUVELLE
TULIPE
Route de Mission Tové; Près
de la station CAP Agoè-
Légbassito
+22899470070 

Pharmacie LA PROSPERITE
Située sur le Boulevard
Eyadéma entre l’immeuble
AUBA et la Direction de la
Police Judiciaire (DPJ)
+22822220622 / 70448696

Pharmacie LA SHEKINA
Agoè-Nyivé, quartier Atiomé
Carrefour Amadenta
+22893339205 / 96401717

Pharmacie LE DESTIN
À côté de l’Agence ECOBANK
de Baguida
+22822411541 / 70411541

Pharmacie LE GALIEN
Rue Pavée d’Adidoadin
+22822517171 / 96800921

Pharmacie LUMEN 
Route de Kpalimé, à côté de
BETA,  Tokoin Cassablanca 
+22823386836 / 70416836

Pharmacie MAGNIFICAT
Aflao Sagbado Yokoe, Rue de
la Pampa à 100 m du Palais
Royal de Yokoè 
+22822511534 / 70445159

Pharmacie MATHILDA
Route PATASSE – Lomégan –
ODEF
+22870445159 / 93290737

Pharmacie NELLY'S
Klémé Agbokpanou, non loin
du château d’eau, sur la voie
de Ségbé à Sanguéra
+22892011100 / 99909080

Pharmacie NOTRE DAME
Sise au 578 rue assiyéyé
derrière le marché
d’Hedzranawoe, en face de la
piscine Atlantide
+22896801012

Pharmacie NOTRE DAME DE
LOURDES
Quartier Agoè-Anome, à côté
de l’église des Assemblées de
Dieu (non loin du lycée
d’Agoè)
+22822440101 / 22551964

Pharmacie O GRAIN D'OR
Carrefour Zorrobar, Grand
contournement
+22870590953 / 22700690

Pharmacie REGINA PACIS
Adétikopé, près du Bar sous
l'Antenne. 
+22870459858 / 99839083

Pharmacie SAINTE RITA
Rue pavée, Doulassamé –
Face Hôtel SANA
+22896800970 / 90050974

Pharmacie SAINT ESPRIT 
Sur la bretelle Agoè-Nyivé
Kégué, Face au CEG Agoè-Est  
+22870402906

Pharmacie SAINT KISITO
Bd. de la Kara près du Bar
TAMTAM
+22822219963 / 96800964

Pharmacie SAINT PIERRE
Sagboville Hedzranawe. Bd
Haho
+22822261973 / 70432667

Pharmacie SAINT RAPHAEL 
Marché Atikpodji 
+22899343378 / 22218426

Pharmacie SANGUERA
Entre EPP et Lycee Sanguera
+22870428080 / 99908972

Pharmacie SATIS
Près du C.E.G. Koshigan à
agoè-logopé sur le Boulevard
de la CEDEAO
+22870448517

Pharmacie SOURCE DE VIE
Face Collège Protestant   
+22890882582 / 22224571

Pharmacie TAKOE
Avant la station CAP ESSO
de Zongo (côté opposé)
+22870456217 / 96800977

Pharmacie VITAS
Située à Agoè Assiyéyé du
côté ouest
+22822256343

Pharmacie VOLONTAS DEI
Quartier Avédji, Carrefour
SUN CITY, face à l’ancien bar
Sun City
+22870432360 / 91495448

Le Messager, Votre journal
préféré dans les kiosques
tous les mercredis

Le group Togocom    a organisé une journée en
l’honneur de ses différents partenaires avec les-
quels il interagit dans la fourniture et les

échanges de biens et services multiformes.
L’objectif, c’est de créer un cadre d’échanges et de par-
tage avec ces prestataires, les remercier pour leur col-
laboration et surtout récompenser les plus

performants.
Echanges sur le respect des procédures, signature du
tableau d’or par les partenaires, et remise de distinc-
tion ont marqué cette journée. Les 10 meilleurs (7 lo-
caux et 03 étrangers) ont été distingués sur des
critères sélectifs de qualité-prix –garantie -délai de li-
vraison.
Le leader de la téléphonie au Togo compte pérenniser
cette journée pour bâtir autour de lui, un partenariat
de haut niveau, dans le respect mutuel, l’intégrité, et
le partage d’information.
Rendez –vous a été pris pour la prochaine édition
avec des innovations en vue, notamment la digitali-
sation et la centralisation des contrats, la Signature
électronique.
Pierre- Antoine LEGAGNEUR, DG TOGOCOM : «
C’est important de leur dédier une journée pour leur
exprimer notre reconnaissance et le plaisir que nous

avons à travailler avec eux »
Gérard Pakedou, partenaire lauréat : « Merci à TO-
GOCOM pour la reconnaissance. Avec ce prix nous
allons essayer à l’avenir d’être toujours performant
et exemplaire »
Lassina SANOGO, Partenaire lauréat « Nous ne pou-
vons que prier pour que cette initiative continue le
plus longtemps possible, afin de servir le peuple to-
golais de la meilleure des façons.

togocom célèbre
ses partenaires
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« La santé n’a pas de prix », dit-
on souvent. Cette assertion,
l’ONG « Fi Bassar » ou  « Sauve

Bassar », se l’est appropriée.
D’où les actions qu’elle a souvent
menée dans le but d’apporter

une amélioration substantielle
dans les soins administrés aux
populations de la préfecture et

soutenir ainsi le gouvernement
togolais dans son ambition d’ac-
cès universel aux soins de santé
pour tous.   Ainsi, le vendredi 17
novembre 2023, il a été procédé
à la pose de la première pierre
pour la d’une unité de pédiatrie
ultra- moderne au Centre hospi-
talier préfectoral (CHP) de Bas-
sar. L’initiative est bien de
l’ONG « Fi- Bassar », comme son
nom l’indique (en langue locale ,
le bassar ou Ntcham), en parte-
nariat avec la clinique de Nu-
remberg en Allemagne. 

Le projet consiste à construire
dans un délai de six mois une
pédiatrie ultra-moderne qui sera
composée d’un bâtiment princi-
pal de 49m de long et de 17 m de
large. Ce bâtiment comportera
plusieurs salles notamment
deux grandes salles d’hospitali-
sation, deux de consultation,
une de réunion, une salle de
nouveaux nés, une pour allaite-
ment, un bureau du médecin pé-
diatre, un bureau du surveillant,
un vestiaire, un entrepôt, des
salles d’urgence, des cabines, un
hall et des sanitaires.
Les bâtiments secondaires sont
constitués d’un local technique,
d’une paillotte rectangulaire et

une grande cuisine pour les pa-
tients. Il est aussi prévu une
salle des contagieux. Il y’ aura
également quelques bâtiments
pour les accompagnants. Le tout
sur une superficie d’environ
1000 m2.
Les travaux de constructions
sont exécutés par l’Entreprise de
Construction et d’Innovation
Technologique (ECIT) basée à
Lomé.
Le chef de la chirurgie pédiatrie
à la clinique Nuremberg, Dr
Karl Bodenschatz et le chef de
projet partenariat entre cette
clinique et le CHP de Bassar, Dr
Franz Köhler ont indiqué que le
projet fait suite au besoin estimé
par les premières autorités du
CHP, de la commune et de la
préfecture. Ils ont souligné que
c’est la résultante du partena-
riat entre leur centre de santé et
le CHP de Bassar.
Le préfet de Bassar,  le Colonel

Bonfoh, a félicité l’ONG « Fi-
Bassar » et ses partenaires pour
cette initiative. « Le gouverne-
ment togolais vous est recon-
naissant pour votre démarche.
Les populations de Bassar par
ma voix vous disent merci », a -
t-il laissé entendre.

Avec 24heureinfo.com

Bassar

pose de la première pierre
pour la construction d’une
nouvelle unité de pédiatrie
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Placé sous le thème "l'univer-
sité/taire et la société au-
jourd'hui : quelles influences
mutuelles?quels impacts?" , ce
congrès se tient en itinérance
dans trois villes de l'Afrique de
l'ouest Lomé-Cotonou-
Parakou.
Il est question d’échanges d’ex-
périences et de mutualisation
des compétences en vue d’impac-
ter davantage les humanités
francophones. Ce congrès se pro-
pose donc d’interroger l’univer-
sité/l’universitaire (notamment
les domaines des Lettres,
Langues et les Sciences sociales
/humaines) sur ses relations
avec la société et de se faire
l’écho des avancées de la re-
cherche francophone et ses réels
impacts pour la société.
Les participants vont également
aborder la délicate question de
l’utilité pratique de la formation
des étudiants aussi dans les
branches dites des « Lettres,

Langues et Sciences Sociales /
humaines ». 
"Nous voulons établir un pont
entre l'universitaire et la société
quoi que l'universitaire n'est pas
en dehors de la société.Nous
voulons savoir quel est l'impact
de l'universitaire sur la société,
comment l'universitaire arrive à
influencer sa société pour des
changements notables et  com-
ment l'universitaire peut impul-
ser à sa société de nouvelles
perspectives.Durant ces
quelques jours, nous voulons
vraiment réfléchir à ce que l'uni-
versitaire peut apporter de posi-
tif parce que en si votre science
n'ajoute rien à l'humanité, elle
n'est pas une science", a affirmé
: Amara COULIBALY, Ensei-
g n a n t - C h e r c h e u r , M a î t r e -
assistant au Département de
Lettres Modernes à l’Université
Alassane Ouattara de Bouaké.
Allant dans le même sens, Koffi
Ganyo AGBEFLE, coordonna-

teur de l'ACAREF bureau
Afrique a précisé que " c'est un
rendez-vous des universitaires
mais aussi des experts de la so-

ciété civile en général pour par-
ler des relations entre
l'université et la société.En quoi
l'université et les recherches
universitaires impactent nos so-
ciétés.Nous avons senti qu'il y a
une rupture entre la recherche
universitaire scientifique et la
réalité au sein de nos sociétés,
c'est pour cela que nous nous
sentons interpeller par rapport

à ce sujet".
Par ailleurs, le coordonnateur de
l'ACAREF a donné les raisons
qui justifient le choix de trois
villes pour abriter cette rencon-
tre.
"Nous avons l'habitude de rester
dans un même cadre , la 1ere
édition c'était à l'université de
Lagos à Accra, la 2ème édition
c'était à l'université de Parakou
et cette fois ci nous nous
sommes dits que c'est une bonne
occasion pour le chercheur de
quitter un peu le monde univer-
sitaire. Au lieu qu'on soit dans
les 4 murs d'une université, le
trajet entre Lomé-Cotonou-

Cotonou sera un moment de
nous frotter avec la société, les
gens qui sont à la frontière, ceux
qui vendent, les ambulants, les
conducteurs. Ce trajet nous per-
mettra de nous plonger dans les
réalités", a expliqué Koffi Ganyo
AGBEFLE.
La rencontre prend fin le 24 no-
vembre prochain.

Réseau de promotion des re-
cherches francophones , l’ACA-
REF est une structure de
mutualisation et de coopération
entre enseignants, enseignants
chercheurs, chercheurs et ex-
perts dans une perspective
pluri/transdisciplinaire. L’ACA-
REF est née de la synthèse des
rencontres qui ont eu lieu entre
chercheurs de différentes spécia-
lités et de différentes nationali-
tés au cours des années
2015-2018 à l’Université de
Legon, Accra, au Ghana, à l’ini-
tiative du Laboratoire DELLA.
L’ACAREF agit comme une
force de changement et de pro-

grès par sa contribution intellec-
tuelle, culturelle et scientifique
à l’épanouissement de la société.
Elle exerce ses activités dans
tous les champs du savoir en
rapport avec les langues et les
cultures, et rayonne en rassem-
blant des travaux de chercheurs
et d’experts qu’elle partage et
diffuse de par le monde.

congrès Mondial des chercheurs/experts Francophones 2023

l'universitaire et la société
au centre des échanges à lomé
L'Académie Africaine de Recherches et d'Etudes Francophones (ACAREF) en collaboration
avec ses partenaires universitaires d’Afrique, d’Europe et de l’Amérique du nord (Canada)
organise depuis ce vendredi 17 novembre 2023 à la Lomé , la première phase de la 3ème édi-
tion du Congrès Mondial des Chercheurs/Experts Francophones (CMCEF 2023).

Initiée par le Rassemblement des
Femmes Unies par le Développement
(RFUD), cette rencontre a permis à

d'eminentes formatrices d'entretenir les
femmes sur plusieurs thématiques.
Femme et développement socio-écono-
mique , mécanisme incitatifs d'accès aux
crédits des femmes,le militantisme ,
femmes citoyennes modernes , femmes
actrices de développement et santé sont
notamment les sujets abordés.

"Nous avons été conviées pour échanger
avec les femmes, essayer de leur montrer
certains mécanismes, les inciter à plus
d'engagement, les encourager à être des
femmes actrices de développement de
notre pays.La femme doit connaître sa
place , son rôle en famille, dans la société,
partout. Lorsqu'elle veut s'engager, com-
ment elle doit s'engager et lorsqu'elle
aura des défis, comment elle doit y faire
face, il en va de soi pour sa vie person-
nelle, familiale. Nous avons parcouru
tous ces points", a expliqué Sossou Séfako
Amé Valérie, Maire adjointe Golfe 2, l'un
des panelistes.
Selon elle, la femme doit contribuer de
plusieurs manières au développement de
son pays." La femme dans sa famille doit

se montrer comme cette mère, cette soeur
qui renforce la cohésion sociale. Elle doit
être cette personne qui apaise autour
d'elle, qui concilie.Elle doit montrer qu'il
y a pas de différence entre l'homme et la
femme sur le plan économique partout où
on donne l'opportunité à tous les êtres
humains, la femme doit montrer qu'elle
aussi peut contribuer", a affirmé Sossou
Séfako Amé Valérie.
Elle a également souligné que si la

femme s'engage,
elle doit avoir
une vision der-
rière son engage-
ment.  "La femme
lorsqu'elle a une
vision avec une
boussole, c'est
sûr qu'elle sera
détectée tout
suite par ses
pairs ou son en-

tourage comme étant une actrice de dé-
veloppement et une vraie actrice", a t-elle
souligné.
De son côté Suzanne Hor, entrepreneure
et panelistes, est revenu sur la nécessité
pour les femmes d'avoir une Activité Gé-
nératrice de Revenu.
Il faut que les femmes aient une activité
génératrice de revenu , ce qui leur per-
mettra d'accès aux crédits et d'être auto-
nome.Il faut que les microfinances aient
confiance en ces femmes", a t-elle indi-
qué.
Elle a également exhorté les femmes à
faire bon usage des crédits que les micro-
finances les octroient et faire un bon rem-
boursement après.

Rachel 

Paix et développement

les femmes réfléchissent à lomé
Une journée de réflexion et d'échanges autour des idéaux de développement
intégral prônés par le Chef de l'État a reuni le samedi 18 novembre 2023, les
femmes de la zone ouest du Grand Lomé.

Une soixantaine
d’hommes de mé-
dias se sont impré-

gnés du concept de
l’Intelligence Artificielle
(IA) les 17 et 18 novembre
2023 à Lomé. L’initiative
est du Conseil National des
Patrons de Presse
(CONAPP) en collabora-
tion avec Human AI et
avec le soutien du Conseil
International de l’Intelli-
gence Artificielle
(CONIIA).  Cette forma-
tion qui s’est tenue en prélude au lan-
cement de la Semaine de l’Intelligence
Artificielle (SIA2024) vise à outiller les
professionnels des médias et à les em-
mener à faire de l’IA un partenaire qui
doit leur permettre d’améliorer plutôt
leur travail. 

Pour le formateur, Jérôme RIBEIRO, il
s’est agi durant cette formation de dé-
mystifier ce qu’est l’Intelligence Artifi-
cielle et l’acculturer. Le but de cette
formation selon lui, c’est de faire com-
prendre aux professionnels des médias
que l’Intelligence Artificielle est en fait
un outil, qui doit être au service de l’hu-
manité.  
« L’intelligence artificielle, lorsqu’on l’a
maitrise on peut l’utiliser de façon ver-
tueuse », a-t-il fait savoir.
Pour les organisateurs, c’est une satis-
faction. C’est ce qu’à relever le prési-
dent du CONAPP, Germain Pouli.
« Nous sommes entièrement satisfaits
de ses deux jours de formation. Au-
jourd’hui, nous connaissons mieux, ce
qu’est l’Intelligence Artificielle. Nous

savons son implication dans divers do-
maines. Nous savons également que
c’est une technologie qui inquiète, mais
à même temps, il nous a été enseigné
comment l’utiliser de façon responsable
et comment la mettre au service de l’hu-
main en général, et surtout de notre
métier », a laissé entendre le président
du CONAPP.
Pour le secrétaire général du CONAPP
Joachin Loco, l’IA est un outil idéal
pour les journalistes qui pourront s’en
servir pour améliorer leur production. 
En gros, l’IA va aider les journalistes à
mieux rédiger les articles, gagner en
temps et à vérifier les fakes news.
Les journalistes togolais sont les pre-
miers à bénéficier d’une telle formation
en Afrique et cela pourrait beaucoup
impacter sur l’idée que d’autres pays
peuvent se faire du Togo. Ce qui pour-
rait les conduire à prendre exemple sur
le Togo. 
C’est en 2024 qu’aura lieu la semaine de
l’IA. Le lancement officiel, a eu lieu le
dimanche 19 novembre 2023 à l’hôtel 2
février au cours d’un dîner de presse.   

L’intelligence artificielle

les professionnels de médias
s’imprègnent de son utilité



Le Messager8

ANNONCE

cmjn


